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Encadré : PIB suisse 2024 : solide demande intérieure, contribution négative du commerce extérieur 

En 2024, l’économie suisse a connu une croissance nette-
ment inférieure à la moyenne, avec un taux de 0,9 %, 
contre 1,2 % l’année précédente (selon les données du PIB 
corrigé des événements sportifs).10, 11 Ces résultats corres-
pondent aux prévisions émises en décembre dernier par le 
Groupe d’experts de la Confédération pour les prévisions 
conjoncturelles.12  

Alors que le PIB corrigé des événements sportifs, plus facile 
à interpréter sur le plan conjoncturel, indique un ralentis-
sement de la croissance en 2024 par rapport à l’année pré-
cédente, le PIB non corrigé montre une accélération. Cela 
s’explique par la tenue des Jeux olympiques à Paris et du 
championnat d’Europe de football en Allemagne. La valeur 
ajoutée associée à ces grands événements sportifs est 
comptabilisée dans le PIB suisse conformément aux 
normes internationales, car le CIO et la FIFA ont leur siège 
en Suisse (graphique 25). 

graphique 25 : Croissance économique 
valeurs réelles corrigées des effets saisonniers et calendaires, 
en % 

 
sources : OFS, SECO 

Grâce aux résultats détaillés des comptes nationaux pour 
le 4e trimestre, des résultats sont disponibles pour la pre-
mière fois concernant les composantes du PIB pour l'en-
semble de l’année 2024. Côté production, la plus forte im-
pulsion de croissance est venue de l’industrie chimique et 
pharmaceutique. Les autres branches industrielles, en re-
vanche, ont connu une faible croissance pour la deuxième 
année consécutive. Les secteurs industriels sensibles à la 
conjoncture, tels que l’industrie des métaux et des ma-
chines, ont de nouveau subi des pertes de chiffre d’affaires 
suite au ralentissement de la croissance économique dans 

 
10 Croissance du PIB de la Suisse en valeurs réelles désaisonnalisées et corrigées des effets calendaires et des événements sportifs. Les données de base 

actualisées pour le 4e trimestre révèlent une légère révision à la hausse, faisant passer le résultat de 0,8 % à 0,9 % par rapport à l’estimation rapide du 
17 février. 

11 V. également l’encadré « PIB suisse 2024 : +0,9 %, PIB par habitant : −0,2 % ; en comparaison internationale, le PIB par habitant de la Suisse est élevé, 
même en parité de pouvoir d’achat » dans les Tendances conjoncturelles du printemps 2025. 

12 V. les prévisions du 17 décembre 2024 : https://www.seco.admin.ch/previsions-conjoncturelles. 
13 PIB = consommation + investissements + exportations − importations. 
14 Les codes Noga des secteurs représentés sont indiqués à la p. 10. 

la zone euro, en particulier en Allemagne. Après deux an-
nées de croissance négative, le secteur de la construction 
a vu sa valeur ajoutée augmenter légèrement en 2024. Le 
secteur de l’énergie a aussi enregistré une augmentation 
de sa valeur ajoutée, forte en l’occurrence, de sorte que 
l’industrie, dans son ensemble, a apporté à la croissance 
une contribution positive, bien que légèrement inférieure 
à la moyenne (graphique 26).  

Portées par le fort développement de l’industrie chimique 
et pharmaceutique, les exportations dans ce secteur ont 
fortement augmenté en 2024. Pour les autres biens d’ex-
portation, l’évolution a été mitigée. Globalement, les ex-
portations de marchandises « classiques » (hors com-
merce de transit) ont nettement augmenté. En revanche, 
le commerce de transit, une composante importante et 
très volatile du commerce extérieur, a enregistré un net 
recul. Enfin, les importations de marchandises, qui sont 
comptabilisées par un signe négatif dans le calcul du PIB du 
côté des dépenses,13 ont connu une croissance soutenue. 
Dans l’ensemble, le commerce de marchandises a apporté 
une contribution négative à la croissance du PIB en 
2024 (graphique 27). Le commerce extérieur de services a 
également apporté une contribution négative, car les im-
portations de services ont augmenté plus fortement que 
les exportations de services.  

graphique 26 : Contribution des secteurs à la croissance14 
valeurs réelles, corrigées des effets saisonniers et calendaires et 
des événements sportifs, en points de pourcentage 

 
source : SECO  

Côté production, le secteur des services a apporté une con-
tribution positive, bien qu’inférieure à la moyenne, à la 
croissance du PIB. L’évolution des différents secteurs des 
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services a été hétérogène. Soutenue par une augmenta-
tion du nombre de touristes étrangers, la branche de l’hô-
tellerie et de la restauration a enregistré une croissance de 
la valeur ajoutée. Les branches des transports et des com-
munications en ont également profité. Toutefois, le déve-
loppement a été freiné par le dynamisme modéré du trans-
port de marchandises. La valeur ajoutée dans le commerce 
de détail a également augmenté, soutenue par une évolu-
tion positive des chiffres d’affaires. Dans l’ensemble, la va-
leur ajoutée dans le commerce a néanmoins diminué en 
raison, d’une part, de l’évolution négative des secteurs in-
dustriels sensibles à la conjoncture, ce qui a freiné le com-
merce de gros, et d’autre part, du fléchissement du com-
merce de transit.  

graphique 27 : Contribution des composantes du PIB 
selon l’approche par la dépense 
valeurs réelles désaisonnalisées, corrigées des effets calendaires 
et des événements sportifs, en points de pourcentage, sans les 
objets de valeur 

 
source : SECO 

D’autres secteurs de services tels que les services liés aux 
entreprises, la santé et l’action sociale ainsi que l’adminis-
tration publique ont également enregistré une augmenta-
tion de la valeur ajoutée. La valeur ajoutée des services fi-
nanciers, en revanche, a diminué pour la troisième année 
consécutive en raison d’une évolution négative des activi-
tés de commission.  

Reflétant le dynamisme modéré du secteur des services, la 
croissance de la demande intérieure finale a été inférieure 
à la moyenne, ce qui a déjà été le cas l’année précédente. 
Les investissements en biens d’équipement ont notam-
ment connu un net recul. En revanche, les investissements 
dans la construction ont renoué avec la croissance après 
cinq années de déclin. Les dépenses de consommation ont 
connu un développement supérieur à la moyenne. La con-
sommation privée, en particulier, a enregistré une crois-
sance notable, soutenue par une hausse supérieure à la 
moyenne pour l’agrégat des rémunérations des salariés et 
par une baisse des taux d’inflation.  

 

Rédaction : Felicitas Kemeny, Philipp Wegmüller 
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